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Recherches en cours 
Inexactitudes possibles !! Corrections bienvenues !!

Il y aura un programme et de futurs thèmes.
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LA DÉSINTÉGRATION DU 59Cu ET LA STABILITÉ DES NOYAUX $$2Z+1ZX
Par M11e T. YUASA, M. E. NAHMIAS et M. VIVARGENT,

Laboratoire de Physique et Chimie nucléaires, Collège de France. 

Sommaire. - Étude expérimentale de la désintégration du 59Cu : E03B2+max= I,85 ± 0,05 MeV;
raie 03B3 de ~ I,75 MeV ~ 2 % des 03B2+. On en déduit une masse du 59Cu de 58,95602 ± 0,00030 U. M.
et une énergie de réaction Q = 3,26 ± 0,45 MeV pour 58Ni (d, n) 59Cu. Considérations générales sur

la stabilité des noyaux $$2Z+1ZX, en liaison avec le modèle du noyau en couches.

LE JOURNAL DE PHYSIQUE ET LE RADIUM. TOME 16, AOUT-SEPTEMBRE 1955,

1. Introduction. - Au cours de l’examen de
la stabilité des noyaux 2Z+,iX, nous nous sommes
aperçus que la désintégration du - 59Cu, dernier

noyau connu émetteur p+ dans la série 2’+’X n’était
pas encore étudiée. Nous avons donc entrepris cette
étude afin de compléter les considérations générales
sur la stabilité des noyaux 2Z +iX.

L. A. Delsasso et al. [1] ont obtenu un radio-
cuivre, émetteur fi+ avec une période de 81 W- 2 s,
en irradiant le Ni par les protons. Ils ont attribué
cette radioactivité au 58Cu qui serait produit
par 58Ni (p, n) 58Cu, tandis que C. E. Leith et al. [2],
en irradiant du 58Ni, isotopiquement séparé, avec
des protons, ont trouvé également un radiocuivre,
émetteur p+ de 81 s de période, qu’ils ont attribué
au 59Cu produit par 58Ni (p, y) 59Cu. Ils ont aussi
trouvé un radiocuivre de I0 mn de période, émet-
teur P+, qu’ils ont attribué au 58Cu.
Nous avons étudié la désintégration du 59Cu

produit par la réaction 58Ni (d, n) 59Cu, en irradiant
du 53Ni, isotopiquement séparé à Harwell, avec

des deutons produits par le cyclotron du Collège
de France et dont l’énergie maximum est

Ed = 6, 4 ± o,15 MeV (1).

2. Procédés expérimentaux. - Préparation
des cibles. - Pour éliminer le plus possible les

impuretés, nous avons utilisé comme cible du 58Ni
enrichi suivant les indications de Harwell,
à g3,5 pour 100. Le NiO est transformé en NiS04
et électrolysé sur une feuille de platine ou d’or,
en milieu neutre. Cible no 1 : I,5 mg/cm2 de 58Ni
déposé sur une feuille de Pt de 4o mg/cm2; cible no 2 :
g,8 Mg/CM2 de 58Ni déposé sur une feuille d’or
de g, 7 Mg/CM2. Le platine et l’or ont été choisis,
car ils ne présentent aucun produit radioactif
de courte période.

Irradiation avec des deulons. - La cible no 1
est irradié par un faisceau canalisé de 0,1 p.A de
deutons de 5,3 MeV pendant 3 mn et portée ensuite
sur un compteur à scintillations de INa (Tl) couplé

(1) Cette valeur de E d a été déterminée par M. Vivargent
et G. Dupré.

à un photomultiplicateur RCA 5819, un amplifi-
cateur linéaire, un discriminateur d’énergie et. une
échelle de Iooo.

L’étalonnage de l’ensemble est fait au moyen
de 204TI, 22Na, 65Zn et 60CO. On trouve

Efi+ max = 1,90 + o , I o MeV.

Ayant constaté que l’activité ainsi obtenue n’était
pas suffisante pour nous permettre l’étude du
spectre P-l-, à l’aide d’un petit spectrographe magné-
tique à focalisation I80°, nous avons effectué l’irra-
diation des cibles nos 1 et 2 par le faisceau non
canalisé de 4 pA de deutons de 5,5 -f- o, 5 MeV.
Les sources ainsi obtenues sont intenses mais elles

présentent deux activités dont les périodes sont

respectivement de 83,o ± I,o s et de 10,0 ±: 0,5 mn (2)
(fig. I ). La dernière n’est pas produite par les neutrons
parasites car elle ne se produit pas lorsque les deutons
sont arrêtés par les écrans mis devant les cibles.

Pour identifier l’activité de I o mn, on a irradié la
cible n° 1 par les deutons d’environ 5,5 MeV pen-
dant 13 mn, et l’on a cherché l’énergie maximum
des P-’-. On a trouvé Bmax  0,7 MeV et la présence
de la raie d’annihilation très intense qui dimi-
nuait avec une période de 9,5 ± 0,2 mn, exactement
égale à celle que nous avons observée dans la cible
irradiée pendant I mn. On peut donc exclure la

présence de 62Cu qui pourrait se former à partir
de gllVi (d, n) g2Cu, parce que la limite supérieure
du spectre p+ est connue et égale à 2,9 MeV.
D’autre part nous avons irradié du Ni ordinaire
dont la surface et la masse superficielle sont iden-
tiques à celles de la cible no 1. Ce Ni ordinaire
contient environ 1,25 pour 100 de slNi, c’est-à-dire
environ I o fois plus de slNi que dans la cible no 1.
Malgré cela, nous n’avons pas observé le 62CU.
Donc l’activité observée de 10 mn serait très proba-

blement celle de 58Cu provenant de 58Ni (d, 2n)58Cu (2).
(2) Le 58Cu produit par 58Ni (p, n) présenterait en outre

suivant H. TYREN, [donnée non publiée (I952) et H. TYREN
et P. A. TovE, Phys. Rev., 1954,96,773 ] une période de 3 s,
et E», &#x3E; 7,5 MeV. Si l’existence de ce nucléide était confirmée
il serait isomère de celui de iomn, mais il exigerait, pour
être formé par (d, 2 n) une énergie des deutons bien supérieure
à celle de-notre faisceau.

Article published online by EDP Sciences and available at http://dx.doi.org/10.1051/jphysrad:01955001608-9065400
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Toshiko Yuasa : https://fr.wikipedia.org/wiki/Toshiko_Yuasa

Elle a été la première femme physicienne japonaise et elle a joué un rôle de modèle pour les femmes scientifiques japonaises similaire à 
celui joué par Marie Curie en France.



Il travaille dans l’équipe du Cyclotron 
de Joliot-Curie.

Extrait de Les Cyclotronistes du Collège 
2006 — 1 min 51
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La thèse

Thèse présentée à la Faculté des 
Sciences de l'Université de Paris pour 

obtenir le grade de Docteur ès Sciences 
physiques et soutenue le 2 juin 1958 

devant la Commission d'examen.
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Le CERN 
Fév 1960 Inauguration of Proton Synchrotron

https://cds.cern.ch/record/39573?ln=fr



Le CERN
Années 1960



Le CERN 
Nov 1964 Marcel Vivargent et Giovanni Muratori

https://cds.cern.ch/record/40687?ln=fr



L’Institut de Physique Nucléaire d’Orsay
Années 1960

"Documents extraits du Fonds d'Archives provenant du Laboratoire de physique des 2 infinis Irène Joliot-Curie (IJCLab)"

Histoire avec Paul Falk-Vairant



L’Institut de Physique Nucléaire d’Orsay
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"Documents extraits du Fonds d'Archives provenant du Laboratoire de physique des 2 infinis Irène Joliot-Curie (IJCLab)"



L’Institut de Physique Nucléaire d’Orsay

La jeune division des hautes énergies a rassemblé les Physiciens 
appartenant auparavant à la division de physique nucléaire et 
travaillant dans le domaine des hautes énergies. Ces physiciens 
sont actuellement installés dans deux laboratoires, l'un à Orsay, 
l'autre à la Faculté des Sciences du Quai Saint Bernard, et 
utilisent respectivement, dans leurs recherches des techniques de 
compteurs et de chambres à bulles.

Marcel VIVARGENT 
Directeur de la Division 

de Physique des Hautes Energies 
(ANNUAIRE 1967 - 1968)
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Le CERN 
Sept 1971 Intersecting Storage Rings (ISR) site

https://cds.cern.ch/record/41462?ln=fr

Premier collisionneur de hadrons (protons-protons) qui a fonctionné de 1971 à 1984.



Mais pendant ce temps, 
une autre idée est en train de naître…
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Dans le prochain épisode…

Jean Teillac  
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La Légion d’Honneur


